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lung ist die Arbeit als sehr gut zu bezeichnen; sie wird (hoffentlich) insbesondere
eine solide Grundlage für weitere Vergleichsarbeiten bilden, dies deshalb, weil der
Autor seine Prämissen resp. die Situation, in der seine Protagonisten agieren,
eingehend analysiert und damit andere Forschungen dazu einlädt, im Rahmen einer
Studie einer anderen Institution - erfolgreich oder nicht erfolgreich, lutheranisch,
calvinistisch oder katholisch - die Thesen des Autors zu verifizieren, zu falsifizieren

oder zu ergänzen. Sebastian Brändli, Zürich

Jean-Marc Moriceau: L'elevage sous l'Ancien Regime (XVP-XVIIP siecles). Les
fondements agraires de la France moderne, XVP-XVIIP siecles. Paris, SEDES,
1999 (Regards sur l'histoire. Histoire moderne).

Alors que certains croyaient l'histoire rurale francaise en perte de vitesse apres
la publication en 1975-1976 des quatre volumes de synthese de VHistoire de la
France rurale, ce domaine s'est fortement renouvele apres 1980, passant entre
autres de l'etude des struetures ä celle des destins individuels et familiaux. Jean-Marc
Moriceau a largement contribue ä ce dynamisme avec sa these sur Les fermiers de
l'ile de France du XV au XVIIT siecle (1994) et de nombreuses autres publications.
C'est aussi en 1994 que paraissait la these de Jean Michel Boehler sur les
campagnes alsaciennes aux XVIP et XVIIP siecles. Outre ces sommes comptant
chacune plus de 1000 pages, d'autres faits temoignent du renouveau de l'histoire
rurale. En 1994, J.-M. Moriceau creait, avec d'autres ruralistes, la revue Histoire et
societes rurales, soeur cadette des Etudes rurales fondees en 1961 par Georges
Duby et Daniel Faucher et dont l'approche est pluridisciplinaire, comme en
temoigne son sous-titre (Anthropologie, economie, geographie, histoire, sociologie).
En revanche, la revue Histoire et societes rurales est dediee ä l'histoire, dans une
perspective comparative qui depasse largement les frontieres francaises. Le renouveau

de l'histoire rurale francaise a egalement eu une repercussion institutionnelle,

dans le cadre centralise des Universites fran§aises. Le theme de «La terre et
les paysans en France et en Grande-Bretagne du debut du XVIP au XVIIP siecle»
a en effet ete etudie par les milliers (pres de 20 000 en 1999) de jeunes Francais sou-
haitant preparer 1'Agregation ou le CAPES (certificat d'aptitude ä l'enseignement
du second degre) d'histoire-geographie en 1999 et en 2000. Ces concours ont favorise

un foisonnement de publications parfois quelque peu bäclees. Ce n'est pas le
cas du livre presente ici, dont l'interet depasse largement celui d'une preparation
aux concours et concerne les historiens suisses.

On peut se demander pourquoi J.-M. Moriceau, gräce ä qui nous avons tant ap-
pris sur les grandes plaines cerealieres de l'ile de France, s'interesse ä l'elevage. En
fait, sa these demontre l'importance des chevaux dans l'«attirail de labour» et de
l'elevage ä la ferme. De maniere plus generale, l'elevage est en interaction avec la
cerealiculture: il a contribue de maniere decisive aux progres des rendements et ä

la diversification des cultures. De surcroit, le cheptel est un marqueur social,
notion essentielle ä un decoupage fin de la paysannerie repondant aux preoecupations

de l'histoire sociale, dont se reclame J.-M. Moriceau. En introduetion (p. 8),
l'auteur precise ses buts: «prendre en compte un large corpus de monographies
regionales [plus de 400, dont 130 theses], elaborer une synthese 'nationale'
[francaise] marquant les limites de la diversite geographique, relier l'effort d'explica-
tion structurelle au fonetionnement des pratiques agraires». Le premier chapitre
examine la place du betail dans la societe et l'economie d'Ancien Regime: description

des grandes regions d'elevage, mise au point sur l'importance meconnue de la
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location du cheptel, risques lies ä l'elevage et caracteristiques physiques des betes
(medioerite et rusticite). Le deuxieme chapitre analyse les pratiques de l'elevage
selon les categories animales, du gros betail (equides et bovins) au menu (ovins, ca-
prins, pourceaux), ä la basse-cour et aux vers ä soie. La specialisation, amorcee
dans certaines regions au XVIP siecle, ne s'aecroit ailleurs qu'apres 1750. Le
troisieme chapitre fait le point sur le nourrissage du betail et sur les liens entre
l'agriculture et l'elevage. Comme les fourrages naturels se fönt de plus en plus insuffi-
sants, les paysans reagissent en nourrissant mieux certaines betes (servant au trait)
que d'autres (celles produisant la laine). Dans certaines regions, ils augmentent les
surfaces herbageres; ailleurs, ils coupent plus bas les pailles destinees au betail. Les
prairies artificielles semees en sainfoin, en trefle et en luzerne se multiplient
surtout pendant la seconde moitie du XVIIP siecle. Le quatrieme chapitre precise la
nature des rapports entre les animaux et l'environnement rural. La vaine päture,
dont les modalites varient fortement suivant les regions et la taille des domaines,
est partout battue en breche. La depaissance commune, qui ne profite pas qu'aux
pauvres, est menacee par la clöture provisoire ou definitive des parcelles d'her-
bages. La lutte contre le surpäturage s'opere au detriment de la location des betes,
mais l'elevage du pauvre est tolere. La recherche de rentabilite repose sur des
bases differentes, suivant que l'on se trouve dans les pays d'openfield ou dans le
midi. Les tensions sociales s'aecentuent avec l'accroissement du cheptel, qui
menace les equilibres ecologiques. Enfin, le cinquieme chapitre etudie les espaces ge-
neres par l'elevage, en particulier les remues de betail. La transhumance prend des
formes multiples, des itineraires estivaux des moutons du Languedoc aux cireuits
automnaux des porcs du nord de la Loire. L'elevage induit ainsi une Organisation
spatiale rigoureuse associant parfois la culture ä l'elevage par le biais de la fumure,
tandis que la gestion des alpages prend des formes qui vont de Findividualisme au
Systeme collectif. La gestion des päturages entretient de fortes tensions qui peuvent

mener ä de violents conflits. En conclusion, J.-M. Moriceau insiste sur
l'importance essentielle et trop souvent meconnue de l'elevage, activite lucrative sus-
ceptible de nombreuses mobilites structurelles variant suivant les regions ou les

epoques. L'elevage de subsistance, omnipresent, est un compiement alimentaire
tandis que l'elevage speculatif, concentre en montagne mais parfois aussi en
plaine, joue un röle commercial particulierement important. Les deux types d'elevage

sont complementaires et peuvent coexister dans une meme region. Ils temoignent

de la polyvalence paysanne d'Ancien Regime qui persiste jusqu'ä l'arrivee
du chemin de fer [et sans doute, ä mon avis, jusqu'ä l'endettement massif lie ä la
mecanisation]. J.-M. Moriceau conclut sur les questions en suspens: fluctuations
des effectifs, specialisations et concentrations, modalites des changements, enfin
recherche des acteurs, ces paysans eleveurs qui savent s'adapter et prendre des
risques. Le texte est enrichi par de nombreux tableaux et, surtout, des cartes auda-
cieuses ä l'echelle locale, regionale ou «nationale», dessinees par Maguy Desgar-
din au CRHQ (Centre de recherche d'histoire quantitative) de l'Universite de
Caen, oü enseigne l'auteur. Des documents, images ou extraits de sources, l'illus-
trent. Trois index facilitent la consultation et une bibliographie abondante clöt
l'ouvrage. On peut regretter l'absence d'un glossaire: la terminologie de l'elevage
d'Ancien Regime est souvent regionale ou inconnue des non-specialistes.

J.-M. Moriceau Joint un style agreable et une attention au vecu quotidien au goüt
du technique essentiel ä la comprehension de l'agriculture. II ne craint pas les donnees

quantifiees mais precise leurs limites d'interpretation et les confronte au qua-
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litatif. Certes, les historiens specialistes d'une region trouveront des imprecisions
ou quelques erreurs, qu'il s'agisse de propos tenus dans le texte (p. 75, l'auteur
ignore l'existence tres ancienne de fruitieres en Franche-Comte) ou dans les cartes
(p. 71, l'elevage laitier de Suisse est neglige). En fait, les omissions ou les erreurs
sont inevitables dans un livre traitant d'un aussi vaste territoire. Ceux qui revent de
ne pas se tromper ne peuvent guere situer l'analyse locale dans un cadre general ni
depasser le Stade de la description, faussement «objeetif» puisqu'il est toujours
influence par le regard de l'historien. Par ailleurs, il faut faire des choix pour rediger
un manuel resumant des centaines de travaux.

Cette vaste recension est particulierement utile aux historiens suisses, dans une
perspective de comparaison avec l'elevage alpin et jurassien. La specialisation de
l'elevage decrit dans cet ouvrage est beaueoup plus tardive que dans les Alpes
suisses oü eile remonte parfois au bas Moyen Age. Les pages sur l'environnement
fönt echo aux travaux de Christian Pfister en Suisse. Surtout, J.-M. Moriceau permet

de comparer l'elevage en montagne avec celui des plaines, en particulier
autour des pöles de consommation comme Paris ou Lyon. II temoigne de l'interac-
tion entre villes et campagnes, oü les premieres ne menent pas toujours le jeu.

Anne Radeff, Pontarlier

Charles-Olivier Carboneil: Une histoire europeenne de l'Europe, Mythes et
fondements (vol. I), D'une Renaissance k l'autre? (vol. II). Toulouse, Editions Privat,
1999, 255 p. et 320 p.

Rappeler aux Europeens la pleine connaissance et la claire conscience d'un
passe commun, tel est le projet d'histoire europeenne de l'Europe lance par
Charles-Olivier Carbonell et son equipe. Professeur emerite d'histoire contemporaine

de l'Universite Paul-Valery de Montpellier, ce Catalan, ne en Languedoc, a
dirige ces dernieres annees des travaux varies - Mythes et politique (1990), Les
sciences historiques de l'Antiquite ä nos jours (1994) -, et publie des ouvrages
d'historiographie, dont Histoire et historiens... 1865-1885 (1976), Au berceau des
Annales (1983) et Les sciences historiques d'Herodote ä nos jours (1994). Persuade de
la relativite de la connaissance historique, son dernier chantier s'inscrit dans le
prolongement de De l'Europe: identites et identite, memoires et memoire (1996), au
terme duquel l'historien plaidait pour une histoire de l'Europe tout ä la fois
continentale - de 1'Atlantique ä l'Oural -, comparative et identitaire, et qui se devait de
dejouer, voire de combattre des traditions historiographiques tenaces et les
approches nationales bien etablies, ä ses yeux par trop reduetrices. Dans la nebuleuse
tres en vogue de l'histoire politique de l'Europe, dans un contexte de crise des
ideologies autant que de raffermissement d'une conscience europeenne - ou d'une
mauvaise conscience europeenne - chez les intellectuels, ä quoi s'ajoute le fait
qu'aujourd'hui l'Europe a enfin sa geographie, celle des Quinze, ce regard un peu
derangeant, pour tout dire rafraichissant, est bienvenu.

Dans ce debat vieux de quelques decennies, qui se resume ä la question «L'Europe

a-t-elle une histoire?», deux ecoles en effet s'affrontent: celle des veritables
negateurs de l'Europe, representes en premiere ligne par le polemiste Emmanuel
Berl et Rene Sedillot pour ne citer que ces deux noms, lesquels affirmaient, ni
plus ni moins, qu'il n'y a pas d'histoire europeenne; et celle des «croises» de la
conscience europeenne, des humanistes qui eurent le verbe haut, parmi lesquels
figurent en bonne place Julien Benda et Denis de Rougemont qui, de leur cöte,
appelerent les Europeens ä ecrire leur propre histoire et tenterent de rendre ä
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